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Vivre ensemble : le message clair

OBJECTIFS :
- Apprendre à vivre ensemble, améliorer le cl i-

mat de la classe.
- Identifier et exprimer en les régulant ses émo-

tions et ses sentiments.
- Apprendre à délivrer un message et régler des

confl its de manière autonome.

COMPETENCES :
- Etre capable de partager et réguler ses émo-
tions et sentiments.

- Etre capable d’empathie. Se mettre à la place
des autres.

- Etre capable d’enrayer un confl it naissant.

Etape 1

Obj.: exprimer ce que l’on aime ou ce que l’on
n’aime pas.

- Lecture offerte : Un album connu pour la plu-
part des élèves « Moi j’adore, maman déteste »
ou « Moi j’adore, la maitresse déteste… »
Auteur Elisabeth Brami

- Recherche : Après la lecture, laisser les élèves
s’exprimer spontanément sur ce qu’i ls aiment /
n’aiment pas (ou les soll iciter si besoin « Et vous,
qu’est-ce que vous aimez ? Qu’est-ce que vous
n’aimez pas ? ».
Poursuivre en demandant de compléter les dé-
buts de phrase suivants « Je suis content
quanda » et « Je ne suis pas content
lorsquea ».
Chaque élève écrit deux phrases : « Je suis
content quand. . . » et « Je ne suis pas content
quand. . . » ou bien par « J’aime lorsque. . . » et
« Je n’aime pas quand. . . ».
Exemples : J’aime quand on prend le temps de
m’écouter, Je suis content quand quelqu’un me
fait un beau sourire, Je n’aime pas quand on me
pousse dans la cour, Je ne suis pas content
quand quelqu’un me dit des mensonges.

- Mise en commun : les élèves qui le souhaitent
peuvent l ire leurs phrases et expliquer pourquoi
i ls les ont écrites.

RITUELS :

Le matin lors des rituels :

Le lendemain et pendant plusieurs jours, prendre
cinq minutes chaque matin pour demander aux
enfants d’exprimer leur humeur et comment i ls se
sentent en début de journée et, s’ i ls le veulent,
pourquoi. Cela peut se faire à l ’oral

Par exemple :
- Je suis contente parce que ma chatte a eu des
chatons.
- Je ne suis pas content parce que mes parents
n’ont pas voulu que mon ami vienne dormir à la
maison.

Cela peut également se faire à l ’écrit : faire pas-
ser une feuil le pour les présences et absences :
chaque élève coche s’i l est là, indique son
humeur et signe. Pour aider les élèves, on peut
photocopier au dos de cette feuil le, une banque
de mots ou le baromètre des sentiments uti l isé à
l ’étape 3.

Clôturer en faisant un bilan de l’humeur générale.

A un moment de la journée, tous les jours
(individuellement) – Dans des boites, des éti-
quettes « émotions » à coller sont à disposition
des élèves. Chaque élève reçoit un « carnet des
émotions » qu’i l remplira quand il veut, une fois
par jour.
Sur ce carnet, i l écrira la date du jour, puis i l col le-
ra l ’étiquette-émotion qu’i l choisit et i l complètera
la phrase « Aujourd’hui, je suisa ».
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Etape 2

Obj.: Apprendre à dire ses sentiments

- Entrée dans la séance : Expliquer aux élèves
que pour bien vivre ensemble, i l est important de
pouvoir dire aux autres comment on se sent.

Dire aussi qu’i l est tout aussi important d’écouter
les autres dire comment i ls se sentent, sans les
critiquer ni se moquer.

Cela nous permet de mieux comprendre leurs at-
titudes et leurs comportements, de ne pas les
interpréter faussement, de faire mieux attention
pour ne pas les contrarier ou les blesser et ainsi
d’apprendre à les respecter.

- Présentation et définition : Expliquer aux
élèves que nous allons apprendre ensemble à
faire cela. Cela s’appelle « faire un message clair
». Préciser qu’on peut faire un message clair à
quelqu’un lorsque l’on est fâché, mais aussi
lorsque l’on est content de quelque chose. Si on
fait un message clair parce qu’on est fâché, i l faut
s’assurer que le message a été bien entendu en
ajoutant « Tu as compris ? ».
Trouver quelques exemples d’un message clair
en respectant les étapes.
Expliquer ensuite chacune de ces étapes en pré-
sentant l ’affichage.
Préciser aussi que l’attitude est très importante :
« Vous devez vous mettre bien en face de l’autre
et bien le regarder dans les yeux. Puis, vous de-
vez parler à voix haute, calmement, sans agressi-
vité. »

La technique du message clair est citée plusieurs fois dans les nouveaux programmes d’EMC (Educa-
tion morale et civique) parus cette année. De quoi s’agit-il ?
Beaucoup d’enseignants du mouvement Freinet apprennent à leurs élèves à communiquer, non seule-
ment de manière explicite, mais en exprimant leurs émotions, pour que la communication soit au ser-
vice de la résolution non-violente des conflits, dans le cadre notamment du conseil ou de la réunion
coopérative.
Le message clair décrit ce qui s’est passé, explique les émotions et sentiments engendrés par la situa-
tion et formule une demande claire à l’interlocuteur. Chacun peut s’en sortir « la tête haute ».
Cette technique nécessite que les enfants aient appris les mots permettant d’exprimer leurs ressentis.
Elle se pratique dans les classes où la coopération, le respect, la bienveillance jalonnent les activités et
les apprentissages.
« Faire des messages clairs » dans la classe ne s’improvise pas. Leur usage nécessite un apprentis-
sage de vocabulaire et du protocole.
Marine a imaginé une séquence d’apprentissage en bonne et due forme pour son CM1. Elle l’a présen-
tée lors de la rencontre du groupe 68 en octobre et propose de la partager avec les lecteurs de
Chantiers, une démarche très cadrée qui vise à donner rapidement aux enfants des outils précis pour
mieux communiquer.
Pour ce faire, elle s’est référée au site de l’ICEM :

http: //www.icem-pedagogie-freinet.org/sites/default/fi les/04_messages_clairs_pour_prevenir_les_confl its.pdf

http: //www.icem-pedagogie-freinet.org/sites/default/fi les/03_la_demarche_du_message_clair.pdf

et aussi, pour les brevets en dernière partie :

http: //ekladata.com/QoH9xGxZk-ytRCPO0FXAANsFx0U.pdf
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Exemples :
- Je suis content parce que tu as accepté de jouer
avec moi. Je te remercie.
- Je ne suis pas content quand tu te moques de
moi parce que j’ai un appareil dentaire. Tu as
compris ? (En mimant l ’attitude)

- Mise en pratique, entrainement : Essayer
d’exprimer des messages clairs envers un autre
en fonction de ce qu’i ls ont déjà vécu depuis le
début de la journée. Demander aux élèves de se
mettre par deux puis d’essayer, chacun leur tour,
de se formuler des messages clairs en fonction
de la journée.

Etape 3

Obj.: développer un vocabulaire qui enrichit
l’expression des sentiments

- Entrée dans la séance : rappel des séances
précédentes : définition d’un message clair et de
son uti l i té.
A l’aide de la roue des sentiments ci-dessous, les
enfants sont invités à écrire une phrase avec les
mots : fâché, triste, content ou effrayé.

- Recherche : Demander aux élèves de recher-
cher d’autres mots qui disent des sentiments qui
ressemblent à de la joie, de la colère, de la
tristesse ou de la peur et les noter en quatre co-
lonnes.

Puis faire classer les émotions de chaque co-
lonne selon l ’ intensité.
Créer un affichage « baromètre » au fur et à me-
sure que les émotions sont citées.

Distribuer le document du baromètre des senti-
ments qui pourra être complété avec d’autres
mots trouvés ensemble précédemment. Les en-
fants sont encouragés à s’y référer chaque fois
qu’i ls chercheront à exprimer leurs sentiments
avec le plus d’exactitude possible.

Les enfants découvriront plus tard le tableau des
sentiments agréables et désagréables, qu’i ls
pourront également compléter eux-mêmes.

Chaque fois qu’i ls trouveront un nom de senti-
ment désagréable, i ls s’efforceront de chercher le
nom d’un sentiment agréable (par exemple son
contraire).
I l s’agit ensuite de s’exercer à identifier ses senti-
ments et apprendre de nouveaux mots.

Etape 4

Obj.: perfectionner les messages clairs avec
le nouveau vocabulaire

Apprendre aux élèves à structurer les messages
clairs :

Pour une situation agréable :

1 / Introduction :
« Ce que tu as fait m’a fait plaisir. Je vais te faire
une explication. »

2/ Je décris le comportement agréable :
« Quand tu joues avec moia » / « Quand tu me
fais rirea » / « Quand tu m’expliquesa »
« Quand tu m’as prêtéa »

3/ Je dis le sentiment que je ressens :
« ça me fait plaisir. » / « ça me rend heureux. » /
« ça me console. » « ça m’encourage. »a

Pour une situation désagréable :

1 / Introduction :

« Ce que tu as fait m’a fait souffrir. Je vais te faire
un message clair. »

2/ Je décris le comportement agréable :
« Quand tu ris de moia » / « Quand tu prends
ma placea » / « Quand tu ne veux pas jouera »

3/ Je dis le sentiment que je ressens :
« ça me rend triste. » / « ça me met en colère. » /
« ça me fait de la peine. », « ça me décou-
rage. »a

4/ Je vérifie si l ’autre a compris mon message :
« Tu as compris ? »

Si le message n’est pas entendu, l ’élève peut
faire recours à la maitresse ou au conseil .

- Entrainement : Après avoir exposé ces proposi-
tions, demander aux enfants de s’exercer à nou-
veau à partir de ce qu’i ls ont déjà pu vivre dans
leur journée. Donner la parole à ceux qui veulent
le faire. Chaque fois demander à celui qui a fait le
message et à celui qui l ’a reçu, comment i l s’est
senti après cela.

- Trace écrite : Réaliser les deux affiches qui
vont servir de trace écrite et de mémo.

Etape 5

Obj.: apprendre à réagir de manière appro-
priée. Savoir résoudre des conflits par le dia-
logue

- Entrée dans la séance : rappel des séances
précédentes. Donner la définition d’un message
clair et donner des exemples de situations.
Un message clair est une petite formulation ver-
bale entre deux personnes en conflit: une victime,
qui se reconnaît comme ayant subi une souf-
france et un persécuteur identifié par la victime
comme étant la source de ce malaise.
Un message clair ne conduira pas des enfants à
rechercher le pourquoi de ce qui les oppose, mais
il orientera la discussion vers des idées qui pour-
raient résoudre le différend.
Le message clair s’appuie sur une triple formula-
tion :

- L’énoncé des faits qui permet de situer et
clarifier le moment du différend.
- L’expression des émotions et des sentiments
qui ont été induits par la situation.
- Une demande de feed-back.

Puis expliquer aux élèves le déroulement de la
séance en leur distribuant la fiche d’entrainement.
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- Exercice d’entrainement : remplir la fiche
d’entrainement aux messages clairs.

Mise en commun : faire une correction collective
de la fiche d’entrainement. Répondre aux
questions si besoin.

Les enfants donnent leur avis et s’accorder sur
une réponse qui fait consensus. Les enfants l ’ ins-
crivent dans la dernière colonne. Commenter les
résultats.

Etape 6

Obj. : apprendre à réagir de manière appropriée.
Savoir résoudre des confl its par le dialogue.

- Entrée dans la séance : distribuer puis présen-
ter le brevet de message clair. Mettre son prénom
et la date. Lire et faire reformuler les consignes.

- Brevet : chaque élève répond aux différentes
questions de la fiche « brevet ».

- Entretien individuel : le maitre ou la maitresse
appelle à tour de rôle les élèves pour un entretien
individuel, une mise en scène avec un exemple
fictif.
L’élève doit reformuler le problème et essayer
d’aider à formuler un message clair. (Définir le
souci, les sentiments et la demande et ne pas
prendre parti)

Cette année, j ’ai tardé à commencer l ’art
plastique et je sais bien pourquoi !

Une chose est sûre, je ne me sens pas très à
l’aise dans cette matière et surtout l ’ idée de faire
de la peinture avec 24 élèves dans une salle où il
n’y a pas de lavabo avec tout ce que ça génère
en organisation, en déplacements donc en cha-
hut dans les couloirsa J’avoue que je reculais la
date.

Mais la demande est venue des enfants !

En effet, j ’avais fait acheter de la peinture aux en-
fants ne sachant pas si l ’école dans laquelle j ’ar-
rivais, uti l isait du matériel col lectif de peinture.

J’ai donc cherché cette année à mieux m’organi-
ser, je voulais améliorer la pratique des arts
plastiques, pour ne pas être sur les rotules à la fin
de l ’après-midi peinture.

Alors en cherchant çà et là, j ’ai trouvé un système
sympathique dont je n’avais jamais entendu par-
ler et qui a facil ité l ’organisation. J’ai donc
testéa .

Le principe est finalement assez simple, i l s’agit
d’organiser la classe en trois groupes.

Trois groupes sur trois atel iers tournants.

Chaque groupe reste 2 séances sur une activité.

J ’ai donc cherché 3 projets différents :

- Un atel ier peinture (avec 8 élèves, c’est tout
à fait gérable !)
- Un atel ier bricolage sur le thème de la neige
(découpage, gabarita )
- Un atel ier dessin (avec une consigne parti-
cul ière)

En préparation, avant la première séance, j ’ai mis
par écrit sur 3 affiches, les taches que chaque
groupe avait à réaliser. J ’ai réparti mes élèves en
3 groupes et j ’ai préparé le matériel pour les 3
atel iers.

Mais quand c’est fait pour une fois, c’est prêt pour
6 séances.

Pour la durée de l’atel ier, chacun voit avec son
emploi du temps. Personnellement, j ’ai prévu une
heure de temps, en comptant la mise en place
des tables, le nettoyage et le rangement du maté-
riel , et la remise en place des tables. (A la
deuxième séance, ça va déjà mieux.)

Une des difficultés sera certainement la bonne
correspondance de l’activité choisie avec le
temps dont dispose le groupe sur les 2 séances.
I l faut avoir une idée précise du temps que mettra
un groupe à faire un travail puisque les atel iers
tournent.

Concrètement, dans ma classe, le 1 er groupe qui
avait commencé le bricolage a perdu du temps,
et donc le mobile n’était pas fini au bout des 2
séances prévues !

J’ai donc rajouté sur la dernière semaine de la
période, la 7e semaine, un temps de travail où
chacun a pu finir ce qu’i l devait terminer.

Plusieurs avantages à cette organisation :

- A la fin d’une période, les enfants ont 3 produc-
tions avec des objectifs différents.

- Pendant que les 8 élèves rangent, les autres
continuent leur travail , je peux donc surveil ler le
couloir et la classe.

- Moins d’incidents possibles puisque moins de
monde donc moins de stress pour l ’enseignante.

Un des inconvénients qu’ont généré ces atel iers
(mais ça tient à mon choix de bricolage vu la
période) a été que les enfants ont commencé un
bricolage pour l ’hiver (avec flocons) au mois d’oc-
tobre, alors que nous avions un temps magni-
fique à l’extérieur. Mais personne n’a fait de
remarques, d’autant plus qu’en décembre il n’y
avait toujours pas de neigea

Pas de doute qu’à la reprise de janvier je repren-
drai ce principe d’atel iers qui m’a bien plu (et je
crois aux élèves aussi).

Des ateliers en arts plastiques
pour mieux gérer le groupe

Hélène Jannopoulo
CM1/CM2, Ecole Bungert Thann
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